
Dortoirs et infirmerie.

Pour les dortoirs, où les élèves passent la nuit, le volume d'air
requis pour chacun sera de 600 pieds cubes. L'infirmerie exige
1200 pieds cubes. Dans l'un et l'autre cas, une ventilation cons-
tante est nécessaire.

Ventilation.

Il est d'absolue nécessité, pour conserver la santé, d'assurer dans
les locaux d'habitation, soit le jour, soit la nuit, une ventilation
active et d'une façon insensible. Il ne faut pas oublier que les
courants d'air donnent souvent naiaance à des maladies plus ou
moins graves.

1.-La meilleure méthode et la plus efficace, est la ventilation
produite par des ouvertures opposées et dont l'action, en absence
des élèves, peut se prolonger plusieurs heures.

2.-Les châssis des fenêtres sont, dans le sens de la hauteur,
divisés en deux parties s'ouvrant aéparément pour la ventilation.
Les châssis doubles sont pourvus, en haut et en bas, de vasistas;
la rangée supérieure des vitres est remplacée par des carrés de
toile écrue et de petits stores encadrés élégamment. C'est un excel-
lent moyen de rendre à l'air d'une pièce sa quantité et sa pureté
normales.

3.-La cheminée, quand elle tire bien, est un puissant moyen
de ventilation. L'air extérieur, qui arrive par les joints des portes,
et des fenêtres, aussi par les vasistas, en traversant la pièce
s'échappe par la cheminée, en passant par le poêle, ou à l'aide
de tubes creux, mobiles, évasés en forme d'entonnoir, adaptés au
tuyau de fumée.

4.-On sait que l'air chauffé a une tendance à s'élever. Ainsi
un calorifère à eau chaude étant installé dans le sous-sol, permet
-'introduire un air nouveau par des conduits horizontaux s'ouvrant
au dehors immédiatement au-dessous du plafond de la cave. Cet
air froid s'échauffe au contact des tuyaux à eau chaude et se répand
dans les diverses pièces à chauffer. L'air vicié est expulsé par le
haut, Ceci est conforme aux lois de la physique.


